
Amis de la Vie de Poitiers - Rencontre du 25 octobre 2021 

La rencontre a lieu dans une salle du presbytère de Mignaloux-Beauvoir. 
7 présents, 3 excusés.  
 
1 - Echos de l’UE d’Assise à laquelle Jackie a participé : 
L’Université d’été des Amis de La Vie a eu lieu à ASSISE du 26 septembre eu 1er octobre avec pour thème 
« Nous habitons la terre. Penser, agir, espérer face aux défis écologiques ». 
Nous étions environ 240 à Assise ou plus exactement à Sainte Marie des Anges à la Domus Paci, un très bel 
hôtel 3 étoiles, avec des salles de conférences et des espaces verts fort agréables sous le soleil italien. 
Les conférences, les tables rondes, les témoignages (MRJC, Campus de la Transition) et les divers ateliers ont : 

• retracé l’histoire de la relation de l’homme avec la nature (Catherine Larrère, philosophe), 
• pointé l’urgence d’agir pour limiter le réchauffement climatique (Jean Jouzel, paléoclimatologue, 

Raphael Larrère ingénieur agronome, Olivier Nouaillas journaliste, ), 
• fait prendre conscience des enjeux d’une éthique de la  relation aux autres humains et autres 

qu’humain (Corine Pelluchon philosophe), 
• montré l’importance d’agir pour devenir chacun « gardien de la nature » (Marine Calmet juriste en 

droit de l’environnement et des peuples autochtones ), 
• donné des pistes pour agir (Cécile Renouard , sœur assomptionniste, philosophe fondatrice du 

Campus de la transition). 
• retracé avec Jean-Louis Schlegel l’histoire du rapport des chrétiens à l’environnement : « De la Genèse 

à l’écologie intégrale ». 
• aidé à comprendre comment la Bible offre un appui précieux pour appréhender les changements que 

nous aurons à vivre (Enzo Bianchi, bibliste).  
Les jeunes du MRJC, du Campus de la transition et les jeunes étudiants journalistes apportent leur dynamisme 
et un petit plus qui donne la pêche. 
 
Ce que j’en retiens : l’urgence climatique doit nous pousser à agir avec d’autres, là où nous sommes, pour 
préserver une terre habitable pour tous tout en permettant à chacun d’y vivre dignement. Autrement dit :  il 
est essentiel de défendre notre environnement mais sans oublier la justice sociale. 
Personnellement, cela m’a donné envie de m’engager avec mon compagnon à « Vienne Nature » pour agir 
avec d’autres… 
Marie-France était présente et elle serait d’accord pour participer à nos rencontres, mais le trajet de nuit lui 
pose problème. Elle habite à 40 Km de Poitiers. Je vais lui proposer de nous rejoindre par zoom. 
 
Pour plus d’informations sur cette UE, vous pouvez trouver des articles, des témoignages et des interviews 
sur le site des Amis de la Vie à l’adresse :  https://amisdelavie.org/2021/09/ils-font-assise-2021/ 
 
La 20ème UE aura lieu au Croizic en Loire-Atlantique du 26 juin au 1er juillet 2022 sur le thème « Que 
deviennent nos libertés ? » L’inscription se fait fin mars début avril et il ne faut pas traîner pour s’inscrire si 
on veut avoir une place. 
2- Nous avions prévu un échange à partir du livre « Imaginer l’Église » un recueil de sept articles parus dans 
la revue Études, réunis dans la collection « Les Essentiels » et que l’on peut trouver en librairie ou directement 
sur le site de la revue « Etudes » 
Nous n’avons pas encore tous pu nous procurer ce livre.  
 
Pour cette raison et aussi en raison de l’actualité de l’Église de ces dernières semaines, nous décidons 
d’échanger sur le rapport Sauvé : 
Nous ne pouvons pas ne pas tenir compte de « ce pavé dans la mare » qu’est le  rapport Sauvé sur les abus 
sexuels dans l’Église. La VIE y a consacré de nombreuses pages dans les numéros du 7 octobre et celui du 14 
octobre.  Nous commençons par échanger sur comment nous avons reçu ce rapport. 
 
Nous avons lu les articles de La VIE, pour certains ceux de La Croix et de Témoignage Chrétien. Nous sommes 
tous profondément touchés par ces témoignages, et sidérés par le nombre de victimes et le fait que l’Eglise 



n’ait rien fait ou si peu pour défendre les victimes pendant toutes ces années, mais les avis sont très contrastés 
quant à ce qu’il convient de faire en tant que laïcs pour que l’Église tienne compte de ce rapport pour se 
transformer. 
Il est d’abord noté que : 

• la lecture des témoignages est nécessaire pour comprendre ; certains sont remarquables (par 
exemple celui de xx dans La Croix) 

• les membres de la CIASE ont fait un travail remarquable en toute indépendance et le rapport a été 
approuvé à l’unanimité ! 

• Grâce au travail de la commission, certaines victimes ont pu passer du statut de victime à celui de 
témoin ; 

• Et maintenant ? Que va faire l’Église de ce rapport ? Comment seront reprises les 45 propositions ? 
Et nous laïcs que peut-on faire ? 

Pour certains cela ne sert à rien car l’Église ne nous écoute pas : 
« De toutes façons l’Église ne tient pas compte de ce que nous disons :  par exemple pour le synode diocésain, 
j’ai participé aux travaux de remontées des collectes et j’ai vu que certaines étaient délibérément écartées » 
« Pour moi, c’est trop compliqué, je laisse cela à d’autres qui sont plus compétents que moi, je trouve que la 
presse ne parle que de cela ». 
« Ce qui m’importe c’est de lire et comprendre les Evangiles ; à ce sujet, je conseille l’émission du dimanche 
matin à 8h sur RCF 94.7, Béatrice décortique les textes des Evangiles, c’est super ! » 
 
Pour d’autres, au contraire, « L’Église ne peut pas s’asseoir sur ce rapport » . « On ne peut pas tourner la page 
comme si cela n’avait pas existé ». « C’est un moment décisif, vital pour l’Église, le nombre de catholiques est 
en forte diminution en France et en Europe ; L’Eglise a eu le courage de faire appel à cette commission 
indépendante, elle doit maintenant s’appuyer sur ce rapport pour : 

1. réparer 
2. se transformer pour que cela ne se renouvelle plus en associant tous ses membres, laïcs, femmes et 

hommes, religieuses et religieux, prêtres…. 
Nous devons, avec l’Église, réfléchir aux raisons de ces abus : 

1. Le rôle du prêtre n’est-il pas sacralisé à outrance ? 
2. Le vocabulaire « Mon Père » n’entretient-il pas une confusion ? 
3. Certains prêtres ne se complaisent-ils pas dans l’autorité, le pouvoir ? 
4. La façon dont l’Église parle de la sexualité (un péché) n’aurait-elle pas empêché les victimes de se 

défendre ? 
5. ... 

Deux recommandations du rapport ont été relevées comme importantes : 
• N° 10 : « Dans tout type de formation de catéchèse, souligner que les Evangiles doivent être source 

d’inspiration pour un accompagnement où l’enjeu est de faire advenir le sujet dans un vis-à-vis et non 
pas de le dominer dans une manipulation ». 

• et la N°11  qui propose de « … grandement renforcer la présence des laïcs en général et des femmes 
en particulier dans les sphères décisionnelles de l’Église... » 

Une crainte : que le synode sur la synodalité ouvert par le pape le 10 octobre dernier vienne prendre toute la 
place et étouffer le rapport Sauvé. 
A suivre… 
 
Nous terminons la soirée par un repas partagé. 
 

Prochaine rencontre le lundi 29 novembre à 18 heures chez Annie et Michel G. 
 
Au programme : échanges autour des propositions des articles de « Imaginer l’Eglise », préface de Enzo 
Bianchi et un autre article de votre choix dans ce livre. 
 


